Hystérie collective autour du Foot : 

Surréaliste, l’atmosphère qui règne actuellement  dans le monde du  foot français. Le spectacle d’hystérie collective et  politico- médiatique  orchestrée depuis l’Afrique du Sud  par les imposteurs  du foot business pollue de débilités stériles  le quotidien des braves  citoyens  minés par  les méfaits d’autres imposteurs, coupables de la gestion chaotique de nos Etats.

« Imposture et manipulation de l’opinion »

Le psychodrame qui se joue  au mondial du foot  autour de l’équipe de France  est, nous dit-on, un cataclysme national qui terni l’image de la France dans le monde. 

On  reproche  haut et fort  aux jeunes multimillionnaires  de l’équipe de France de gagner trop facilement leur vie et  d’être mal élevés de surcroît. 

On a vite oublié de situer les vraies  responsabilités   dans un  système pervers où le fric coule à flots et fait rêver en vain des millions de gamins qui n’ont pas eu la chance d’être  nés avec une cuiller en or  dans la bouche ; ce système  profite surtout à ceux qui font aujourd’hui semblants d’aimer plus la France que Patrice Evra et sa clique et manipulent avec art l’opinion pour régler  leurs petits comptes personnels qui prennent parfois des tournures racistes. Ils y sont  arrivés au point de diviser à nouveau  et avec la complicité des médias la nation pour du foot.

Pourquoi livrer à la vindicte populaire d’innocents joueurs ?

Il  est fait fi des déclarations éclairées des experts du cuir rond que sont Jean Michel Larqué, Roland Courbis et autres voix autorisées qui n’ont de cesse de  rappeler à qui veut les entendre que  l’essentiel du malaise à l’origine de l’hystérie actuelle est  ailleurs, les joueurs  n’en sont que des victimes d’où leur révolte.   

Pourquoi persiste-t-on alors à livrer à la vindicte populaire des joueurs, au demeurant, exemplaires dans leurs clubs respectifs et qui ont  protesté,  à leur manière certes,  contre une injustice envers un des leurs ?

Est-ce- pour faire diversion  et protéger les principaux  responsables de la débâcle des Bleus ?

« Le sens de l’honneur a déserté depuis des lustres  le rapport à autrui dans notre pays »

Poussant le cynisme loin, les gardiens des valeurs morales reprochent aux   « Bleus » le manque de respect  à l’égard d’ une autorité controversée, lynchée  constamment sur les médias mais maintenue, malgré son incompétence avérée, à la tête de l’équipe de France. 

La vérité est que l’hypocrisie  qui fait rage sur les médias concernant « l’affaire Anelka » occulte moult réalités,  d’abord c’est que le sens de l’honneur, le respect de  l’autorité  ont  déserté depuis des lustres  les rapports à autrui dans notre pays. 

Hypocrisie grotesque quand on prétend protéger les tout-jeunes traités , naguère, de racailles, de sauvageons et qui sont formés à la même école que leurs aînés de l’équipe de France.  

« Les vrais coupables sont entrain de réussir leur coup… »

Hallucinant, cette  complaisance implicite et collective   envers un  journal qui a bafoué  une règle déontologique élémentaire du journalisme  qu’est le principe du  discernement dans la diffusion de l’information en faisant d’un fait banal de vestiaire sportif un drame national. 

Il n’ y a pas que l’honneur de la France qui a motivé leur coup bas médiatique  mais c’est plutôt « l’honneur » financier  indécent de leurs business. 

Dans cette farce tragicomique  qui prend des allures de drame  national, les esprits bien pensants et  moralisateurs sortent subitement  des bois et se défoulent sur les joueurs via les médias. Le comble c’est  que Monsieur Sarkozy alias  « casse toi pauvre con »  qui  éructe à longueur de journée et devant les médias  les vocables du même acabit  que ceux qu’on prête à Anelka semble également  ému avec ses ministres. 

L’honneur de la France…

Il est temps de remettre les pendules à l’heure en rappelant  à tous que le foot reste, avant tout, un sport et un  jeu. Ce qui ternit et menace aujourd’hui l’image de la France ce n’est pas la grève des Bleus mais les turpitudes politico financières récurrentes impunies  qui émeuvent de moins en moins et nous enfonce dans une déchéance morale nationale dont les conséquences impacteront durement   nos vies quotidiennes après le mondial. 

Après le foot,  les facéties  et vœux  pieux de Roselyne Bachelot  ainsi que les sondages anti bleus orchestrés par les médias auront vécu, les vrais coupables blanchis mais les réalités nous rattraperont.

Le sursaut pour l’honneur de la France, c’est la disqualification de ceux qui nous dirigent et non celle des joueurs de l’équipe de France  lampistes idéals et  victimes expiatoires d’un système corrompu au sommet. 
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